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Haut perché dans le monde de l’imaginaire,
bien installé dans les vibrations d’une autre réalité, 
où moult heuristiques le dessinent,

il attend
De par l’ingénuité de notre amour,

il espère
À la résonance de l’infiniment petit et immensément grand,

il est
Dans le souffle d’un chant, à chaque tacet d’une mélodie,
sur la transparence d’une feuille blanche, 
sous les frissons des poils fins d’un pinceau,
sous les empreintes agiles de l’artiste. à l’ombilic de l’inspiration,

il respire
Dans l’humidité du sol où tout rampe,

il danse
Pure  énergie aux fréquences multiple,
peu importe les mots prononcés ou ceux qui se sont tus,

il écoute



C’est au calice de nos lèvres,
où l’hostie s’épand sur la berme de la vie et de la mort, qu’est sa demeure.

Du patrimoine christique, il fut baptisé.
L’amour mathématique,singulier au Divin, lui a donné des ailes.
Lorsqu’on le voit, l’observé devient l’observateur.
Lorsqu’on lui parle,

la création devient le créateur.
À chaque pause du temps, là où le souffle attend
quand les pensées s’oublient,

il naît.


